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20 LE TOVR DU MONDE

—Vous ' oubliez pas que vous devez étre revenu . . , fit observer Andrew

Stuart .

—Dans quatreingts jours , répondit Mr . Fogg , le samedi 21 décembre 1872 ,

à huit heures quarante - cinq minutes du soir . Au revoir , messieurs . „

A huit heures quarante , Phileas Fogg et son domestique prirent place dans

le meme compartiment . A huit heures quarante - cind , un coup de sifflet retentit ,

et le train se mit en marche .

La nuit était noire . IIl tombait une pluie fine . Phileas Fogg , accoté dans son

coin , ne parlait pas . Passepartout , encore abasourdi , pressait machinalement

contre lui le sac aux bank - notes .

Maisle train ' avait pas dépassé Sydenham , que Passepartout poussait un veéri -

table cri de désespoir !

Qu ' avezvous ? demanda Mr . Fogg .

—IIy . . que . . . dans ma précipitation . . . mon trouble . . j ai Oublié . .

— Quoi ?

' éteindre le bec de gaz de ma chambre !

— Fh bien , mon garçon , répondit froidement Mr . Fogg , il brule à votre

COMmpte

DANS LEOCUEL UNE NOUVELLE VALEUR APARNAIT sUR IA PLACE DE LONDRES.

pPhileas Fogg , en quittant Londres , ne se doutait guère , sans doute , du2 7

grand retentissement qu' allait provoquer son départ . La nouvelle du pari se

répandit ' abord dans le Reform - Club , et produisit une véritable Emotion parmi

les membres de Thonorable cercle . Puis , du club , cette émotion passa aux

journaux par la voie des reporters , et des journaux au public de Londres et de

tout le Royaume - Uni .

Cette «question du tour du mondeↄ fut commentée , discutée , disséquée ,

avec autant de passion et ' ardeur que ' il se fut agi ' une nouvelle affaire de

PAlabama . Les uns prirent parti pour Phileas Fogg , les autres —et ils formè -

rent bientòt une majorité considérable — se prononcèrent contre lui . Ce tour



monde à accomplir , autrement qu ' en théorie et sur le pier , d 5

mum de temps , avec les moyens de communication actuellement 2

' était pas impossible , ' était insensé

Le 7 Standard , EEvening - Stan , le Morning - Chnoniele , et vingt autre

grande publicité , se déclarèrent contre Mr . Fogg . Seul , le Da⸗8
7 „ e le soutint dans une certaine mesure . Phileas Fogg fut généralement

traité de maniaque , de fou , et ses collègues du Reform - furent blamés

Lavoir tenu ce pari , qui accusait un affaiblis 3 —

de son auteur .

Des articles extréme 5, Pà nt sur la question -
On sait ! n porte Ingleteri tout ce touchs uü

Phie. Auss pas un lecteur , à quelque classe qu' il appartint , qui ne

levoräàt les colonnes consacrëes au cas de Phileas Fogg

Pendant les premiers jours , quelques esprits audacieux — les fen

1eipalement — furent pour lui , surtout quand ' IIluste LondonMVei t1 SEeu

publié son portrait ' après sa photographie déposée aux archives du Reform -

Club . Certains gentlemen osaient dire : ( Hé ! hé ! pourquoi Pàs , après tout ? On

a vu des choses plus extraordinaires lvν ' étaient surtout les lecteurs du

VDailif - Telegrapli . Mais on sentit bientöt que ce journal luimnëme conmmencait à

faiblir .

geur , obstacles de Fhomme , obstacles de la nature . Pour réussir dans ce Proj -
fallait admettre une concordance miraculeuse des hèures de départ et ' a

e concordance qui ' existait pas , qui ne pouvait pas exister . A la rigueur ,

ten Europe , où il ' agit de parcours ' une longueur relativement médiocre .

npter sur Parrivée des t à heure fixe is quand ils emploientDeut compter sur Tarrivéèe des trains à heure fixe ; mais quand iis emploient

T0 is jours à traverser IInde , sept jours à traverser les Etats - Unis , pouvait - on
fonder sur leur exactitude les éléments ' un tel problèeme ? Et les cid

le machine , les déraillements , les rencontres , la mau-

tion des neiges , est - ce que tout ' était pas Pl Fogg ? Sur les paque
bots , ne se trouverait - il Pas , pendant ' hiv merci des coups de vent ou
1„ 8 0 0 9 f fouillards ? Est - il donc si rare que les meilleurs marcheurs des lign

transocèaniennes éprouvent des retards de deux ou trois jours ? Or , il sufff
un retard , un seul , pour que la chaine des communications füt irr Parable

ment brisée . Si Phileas Foggmanquait fuͤt - ce que de que heures , leFhil Ogg manquait , ne füt - ce lue de quelques heures , le



LE TOUR DU MONDE

départ ' un paquebot , il serait force ' attendre le paquebot suivant , et par

cela méme son voyage était compromis irréèvocablement .

' article fit grand bruit . Presque tous les journaux le reproduisirent , et les

actions de Phil Fogg baissèrent singulièrement .

Pend : premiers jours qui suivirent le départ du gentleman , ' impor -

tantes affaires ' étaient engagées su Ueah de son entrepr On sait ce

qu ' est le monde des parieurs en Angleterre , monde plus intelliger t, plus relevè

que celui des joueurs . Parier est dans le tempèramer z. Aussi , non - seu -

lement les divers membres du Reform - Club établirent - äls des paris considsrables

pour ou contre Phileas Fogg , mais la masse du public entra dans le mouvement .

Phileas Fogg fut inscrit comme un cheval de course , à une sorte de studbook .

ur de bourse , qui fut immédiatement cotée sur la place

de Londres . On demandait , on offrait du ( Phileas Foggeo ferme ou à prime , et

il se fit des affaires Enormes . M inq jours après son départ , après Particle du

Bulletin de la Société de géographie , les Offres commencèrent à affluer . Le

Phileas Fogg baissa . On ' offrit pal 8. Pris ' abord à cinq , puis à dix , on

ne le prit plus qu ' à vingt , à cinquante , à cent

1 partisa 0 it 1 Ppe tiq Ibermale . ' hs -

noral en m, ( 6 I, Eut donne 8Sa T. POUT POUVOII

faire le tour du monde , meme en dix ans ! et il paria cind mille livres ( 100 , 000

francs ) en faveur de Phileas Fogg . Et quand , en mème temps que la sottise

du projet , on lui en démontrait Pinutilité , il se contentait de répondre : ( Si la

chose est faisable , il est bon que ce soit un Anglais qui le premier ' ait faite !y

Or , on en Etait là , les partisans de Phileas FOogg se rare ent de plus en

plus ; tout le monde , et non sans raison , se mettalt cont lui ; on ne le prenait

plus qu ' à cent einquante , à deux cents contre un , quand , sept jours après

son départ , un incident , complètement inattendu , fit qu ' on ne le prit plus

En effet , pendant cette journée , à neuf heures du soir , le directeur de la police

métropolitaine avait recu une dèpèche télégraphique ainsi conęue :

Suen à Londres.

Noꝛoan , dinecteun police , administration centrale , Scotland place .

«Je file voleur de Banque , Phileas Fogg . Envoyez saus retard mandat ' ar -

restation à Bombay ( Inde anglaise ) .
Fix , dẽtective . v

' effet de cette dépéche fut immédiat . ' honorable gentleman disparut pour

faire place au voleur de bank - notes . Sa photographie , déposée au Reform - Club



EN UATRE - VINGTS J0HRS

cellès d ˖
X 1 1 8 pour

Ut Uement avait té fourni pal nꝗ pe
Phileas Fogg avait de mystérieux , son isolement 1

Parut évident que ce Personnage , prétextant un voyage
lu monde et ' appuyant sur un pari insensé , ' avait eu ' autre but

Iue de dépister les agents de la police anglaise .

IIME.IX MONTRE UNE IMPATIENCR BIEN LEG

Voici dans quelles circonstances avait éEté lancëe ette dépéche concernant le
sieur Phileas Fogę

Le mercredi 9 octobre , on attendait pour onze heures du matin , à Suez , le

paquebot Mongolia , de la Compagnie péninsulaire et orientale , steamer en fer
à hélice et à spardeck , jaugeant deux mille huit cents tonnes

ulièrement les voya

et posséëdant une
force nominale de cinq cents chevaux . Le Vongolia faisait rég

geés de Brindisi à Bombay par le canal de Suez . ' était un des plus1 des mai
1

Pe
1 8

Suez et
Bomb : 18S6ES

En att lant 1 lu WMongol leux hommes se Prol sur le quai
uu milieu de la foule ' ind S et ' étrangers qui affluent dans cette ville ,

rgade , à laquelle la grande uvre de M. de Lesseps 18SSUre
III Venilr e S1déErable .

D leUX nommes ' un Etalt ' agent CODSUIaITe du Royaume - nl , Etabli A
Suez , qui — en dépit des facheux Pronosties du gouvernement britannique et
les sinistres Prédictiohs de ' ingénieul Stéephenson — 1les
1avires angl VerS Ana 10

Angleterre aux Ind 1 f

' autre était un petit homme maigre, de fi intelligente , nerveux ,
lui contractait avec une persistan remarquabl S muscles soureiliers . A

ngs cils brillait un eil très - vi uUs dont il savait à vo tein

moment , il donnait certaines marques ' impa allant ,

TEll Plàce .1
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